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Vous souhaitez nous faire part de vos appréciations,


de vos suggestions, de vos critiques, de vos projets...


Vous souhaitez connaître l'ensemble de nos activités...


Vous souhaitez commander ou offrir ce livre...


Vous souhaitez nous contacter:


BUSINESS TRAINING


7, rue de l’Indre


44 000 Nantes


Tel 02.40.89.91.91


Fax 02.51.82.36.56


www.businesstraining.fr





Toute représentation ou reproduction, intégrale ou partielle, faite sans le consentement des auteurs, ou de leurs ayants droits ou ayants cause, est illicite (loi du 11 mars 1957, alinéa 1er de l'article 40).


Cette représentation ou reproduction, par quelque procédé que ce soit, constituerait une contrefaçon sanctionnée par les articles 425 et suivants du Code Pénal. La loi du 11 mars 1957 n'autorise, aux termes des alinéas 2 et 3 de l'article 41, que les copies ou reproductions strictement réservées à l'usage privé du copiste et non destinées à une utilisation collective d'une part et d'autre part que les analyses et les courtes citations dans un but d'exemple et d'illustration.




On dit qu’il a vendu son âme au


diable !


Mais y avait-il vraiment un


acheteur ?




A tous ceux qui prient


pour que les clients achètent.


A tous ceux qui prient pour que les


vendeurs arrêtent de les relancer.


A tous ceux qui croient en eux pour


réussir dans ce métier qu’est la vente.
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Il était en train de prendre son petit déjeuner quand il s’étrangla.


Sur le livre qu’il avait en main, il était écrit, en gros, dans le titre « LEVE TOI ET MARGE ».


Et en dessous, en caractère gras : « La bible du vendeur ».


Comment était-ce possible ?


Qui avait osé écrire et faire paraître une chose pareille ?


Il lut immédiatement les remerciements afin de vérifier qu’il était au moins cité.


Et là encore, nouvel étranglement.


Pas une ligne, pas un mot, rien, nada.


Il n’existait pas pour l’auteur, il n’existerait pas pour les lecteurs, il n’existerait pas.


Il serait le néant.


C’était quand même fort de café.


Il demanda immédiatement qu’on lui communique toutes les parutions avec les mots clés commençant par BIBLE et la surprise fut immense.


Il y avait là la bible du vendeur, plusieurs fois. Mais aussi les bibles du management, du coaching, de l’informatique, du bricolage…


Il était étourdi par tant de bibles alors que c’était lui qui était à l’origine du concept.


La bible, la première, la seule, la vraie, c’était lui et lui seul.


20 millions d’exemplaires vendus par an, des milliards depuis sa première parution, traduits dans plus de 2 300 langues.


Le succès de librairie par excellence.
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Le top du top.


Même Saint Exupéry, avec « LE PETIT PRINCE » n’avait pas fait mieux.


Et pourtant, il avait mis le mot Saint dans son nom, c’est dire.


Et voilà que maintenant, des concurrents, oui, des concurrents lui volaient son idée.


Et en plus, il n’était même pas cité comme inspirateur.


Nulle part, dans aucun ouvrage.


Qui étaient-ils ces pilleurs d’idées pour vouloir rivaliser avec lui ?


Qui étaient-ils pour vouloir faire de l’argent avec son idée ?


Qui étaient-ils pour utiliser son concept génial - en toute modestie - de BIBLE en y accolant des mots aussi triviaux que vente, management, informatique ou bricolage ?


Comment cela avait-il été possible ?


Comment cela avait-il pu dégénérer à ce point alors que l’idée d’origine était juste de rendre service à un petit couple d’humains qui s’ennuyait ?


Il posa le livre et il se concentra afin de revenir quelques milliers d’années en arrière.


Il voulait comprendre comment tout cela avait pu arriver.


Et pour cela, il fallait qu’il revienne au début.


Tout au début.


Au commencement de l’histoire.


Bien avant le drame…


Enfin, il se souvint.


Il faisait extrêmement beau ce jour-là et la nature était parfaite.


Il faut dire que cela faisait déjà un moment qu’il avait fait le gros de l’effort.


Le premier jour, il avait créé le ciel et la terre. Et cela n’avait pas été une mince affaire.


Ensuite il avait fallu amener la lumière dans tout cela pour y voir plus clair.


Quand ce fut fait, comme il commençait à mieux voir ce qu’il faisait, il avait séparé la terre des océans.


Cela lui donna du bleu mais cela manquait quand même de couleur. Aussi s’était-il attelé à mettre du vert en créant la vie végétale.


Tout cela avait maintenant fière allure mais c’était un peu statique.


Alors il avait créé toutes sortes d’animaux, pour occuper l’espace et pour se faire plaisir en termes de créativité.


Son imagination, à cette époque, était sans limite. Il en avait fait des grands, des petits, certains qui volaient, d’autres qui couraient et d’autres enfin qui nageaient.


Il avait imaginé des carapaces, des écailles, des plumes, des poils, des becs des dents…


Tout ce qui lui passait par la tête, il l’expérimentait.


Ce fût une très grosse journée.


Il avait créé quelques exemplaires uniques mais il avait surtout créé des couples.


Il leur avait laissé la charge de se reproduire.


Il n’allait quand même pas tout faire.


A la fin de cette journée là, son petit monde commençait à avoir fière allure.


Mais il restait un peu sur sa faim.


Il sentait qu’il lui fallait une dernière création, celle qui scellerait à jamais son immense pouvoir.


Aussi avait-il décidé de concevoir une ultime créature.


Il pensa à une créature qui serait complètement différente.


Une créature douée d’un plus afin de pouvoir compenser son manque de bec, d’écailles, de plumes, de griffes ou autres artifices dont il avait doté ses autres créations.


Alors il avait pensé à l’intelligence.


Il voulait lui donner de l‘intelligence pour qu’elle puisse imaginer comment aller plus vite, comment voir la nuit ou communiquer à distance, voire voler dans les airs ou aller sous l’eau.


Pour cette création qu’il voulait parfaite, il avait réfléchi à différentes formes et textures puis finalement, il était allé au plus simple.


Il avait mélangé de la glaise et de l’eau et en toute modestie, il s’était pris comme modèle. Et il avait créé l’homme à son image.
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Comme il lui fallait un couple, pour la reproduction – toujours cette volonté d’efficacité - il avait fait quelques ajustements anatomiques, pour créer la femme.
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On était le sixième jour.


Le travail était terminé. Il pouvait bien se reposer le jour d’après.


Dieu avait créé le monde en une semaine.


Heureusement qu’il n’avait pas commencé par créer les 35 heures, sinon, il y serait encore.


Dieu méditait tranquillement sur ce qu’il allait faire maintenant qu’il avait créé le monde.


Il se disait d’ailleurs qu’il avait peut-être travaillé trop vite puisqu’il avait l’éternité devant lui.


Et comme disait l’adage : l’éternité c’est long, surtout sur la fin !


Pour passer le temps, il observait ses créations évoluer au gré des copulations et des reproductions successives.


Certains animaux qu’il avait créés avaient tout de suite disparus, la faute à des conceptions originelles trop audacieuses.


Certaines carapaces, trop lourdes et mal conçues, avaient noyé leurs occupants alors que d’autres les avaient protégées.


Les gros animaux à plumes, trop lourds, s’étaient quasiment tous écrasés au sol.
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